


2005
Un séjour de deux ans en Afrique sensibilise 
Raphaëlle à la diversité culturelle. Curieuse, elle 
s’interroge sur les inégalités entre les individus et 
particulièrement dans l’accès aux soins.

2011
Soucieuse de son prochain, 
elle souhaite devenir médecin. 
Elle s’inscrit en première 
année de médecine mais 
n’accède pas à la seconde 
année. Raphaëlle révise son 
projet : conservant son fil 
conducteur, les sciences et la 
santé, elle poursuit en licence 
de biologie.

2018
La volonté d’apporter des réponses en 
termes de santé publique persistant, 
elle intègre un master en anthropologie. 
Elle souhaite étudier les possibles traces 
laissées par les virus ou les bactéries sur le 
génome humain. Elle voudrait améliorer la 
santé du plus grand nombre.

AUJOURD’HUI 
Raphaëlle est jeune chercheuse au laboratoire 
anthropologie bio-culturelle, droit, éthique et santé 
à Marseille. Son travail de recherche est une suite 
logique de son projet : elle va s’attacher à rechercher 
l’impact éventuel sur le génome humain d’une 
bactérie, celle de la peste, à partir de squelettes 
d’individus décédés de cette maladie infectieuse. 

LE PARCOURS DE RAPHAËLLE COTON
JEUNE CHERCHEUSE EN ANTHROPOLOGIE BIOLOGIQUE

Des jeunes chercheurs et chercheuses d’Aix-Marseille Université partent à la rencontre des élèves 

et dévoilent leurs activités et leurs parcours au cours de présentations dynamiques, participatives 

et conviviales.

En savoir + : www.univ-amu.fr/public/chercheurse-en-classe


